
Elisabeth Varenne (Vaux en Couhe) 
 

 

Un jour de printemps… 
 
 
Un jour de printemps, une petite poussière dansant dans un rayon de soleil me dit :  
- « Regarde-moi ! je suis libre de virevolter ! ».  
Je me suis éloignée, me suis mise à l’ombre dans l’entrée.  
Un oiseau s’est envolé.  
Une petite plume sur ma peau, doucement me chatouilla et me dit : 
- « Coucou ! Je suis douce ! J’aimerais te caresser ! ». 
Elle est tombée de mon épaule, je ne l’ai pas ramassée.  
Je suis partie. 
Dans le jardin, le chat du voisin m’attendait et me dit : 
- « Je suis beau et ma fourrure est propre ! Puis-je glisser sur tes genoux ? ». 
Je l’ai repoussé de ma main. 
Je suis rentrée. 
Sur la table, une fleur s’étirant dans un vase me dit : 
- « Ephémère je suis, mais le souvenir de mon parfum restera. Ne veux-tu pas me 
respirer ? ». 
Un frisson. Je me suis retournée. 
Le vent claqua la porte. Un courant d’air s’échappa. 
Et là…j’ai éternué ! 
J’entendis l’oiseau de tout à l’heure siffler.  
Je suis sortie.  
Non.  
J’ai dû rêver. 
Montant dans ma chambre, le courant d’air étant parti, je n’arrivais plus à respirer. 
« L’oiseau siffleur est de retour…  
Mais non…Ce sont mes poumons… » 
J’attrape mon « appareil » et je respire à fond…  
Je m’allonge sur le lit, les yeux rivés au plafond. 
« Nature, tu es si belle, c’est triste de t’éviter…  
Mais vivre avec toi, c’est se sentir vivre… Asthme, je te combattrai…» 
 
 
 
 


